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Aider les Petits
Comment vaut une bonne nuit de 

sommeil? Quelle est l’importance du pre-
mier repas de la journée, ou du dernier? 
Quelle est la valeur du sourire déposé sur 
un visage d’enfant qui comprend mieux la 
souffrance que la joie?

Concernant ces simples questions 
plusieurs réponses peuvent être données et d’interminables discussions 
philosophiques pourraient s’amorcer. On peut faciliter le processus de 
réponse en faisant que cela se réalise chez nos amis de partout dans le 
monde qui ne sont pas aussi fortunés que nous.

À nouveau, à l’occasion de Noël, nous sommes à la recherche de 
soutien pour financer les nombreux projets de nos Oblats Canadiens de 
Marie-Immaculée qui œuvrent en Afrique et en Amérique du Sud. 

Dans ce numéro de l’Esprit Oblat, nous présentons Blaise 
MacQuarrie dans son odyssée fascinante de lits et de matelas – du 
financement, des courses à l’usine et de la distribution dans les maisons 
des pauvres du Pérou. Ces récits nous donnent une certaine compréhen-
sion de l’usage qui est fait des dons canadiens qui sont gérés attentive-
ment et soigneusement. Soyez assurés que chaque sou est dépensé avec 
parcimonie. Tout cela culmine en réconfort et  en joie reconnaissante 
chez ceux qui rêvent seulement d’un lit où il pourrait dormir.

Une fois de plus, les projets présentés sont simples et nous avons 
l’embarras du choix. Au Pérou, on propose d’aider pour l’achat de lits et 
de couvertures pour Chinca Alta ou pour l’achat de meubles pour une 
maison de patients à Lima. Au Kenya, pourquoi ne pas aider à acheter 
des pupitres et des chaises ou à contribuer à payer les frais de scolarité 
d’un enfant? Au Guatemala, donner un coup de pouce pour construire 
une Clinique qui servira à nourrir les poupons et les enfants sous-ali-
mentés serait apprécié. Enfin, en Bolivie, pourquoi ne pas donner votre 
soutien à Cristina Rodriguez, pour réaliser son programme de colis de 
Noël pour les enfants?

En fin de compte, aider un enfant dans le besoin est le fil conducteur 
qui traverse tous ces projets intéressants. Comme nous nous préparons 
à célébrer Noël, nous devrions toujours garder à l’esprit que cette fête 
concerne la naissance d’un Enfant qui n’est pas si différent de tous ceux 
que nous nous efforçons d’aider.

John et Emily Cherneski
Coordinateurs en Communications



3

Liste de Cadeaux 
Désirés pour Noël

Kenya

Pupitre d’élève................................$30

Chaise d’école.................................$25

Frais de scolarité - primaire...........$50

Frais de scolarité - secondaire.....$150

BoliviE

Colis de Noël..................................$30

Pérou

Lait pour bébés souffrant  
de malnutrition...............................$30

Mobilier pour maison  
de patients à Lima..........................$50

Lit pour adulte ...............................$60

Couvertures chaudes .....................$20

Lit d’enfant .....................................$35

Guatemala

Mètre carré de notre  
future Clinique .............................$500
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Une Tâche Haute 
Comme Une Montagne
PAR Blaise MacQuarrie, OMI

CHINCA ALTA, PÉROU – L’immense paroisse Oblate de 
Comas est située dans la partie nord de Lima qui compte 11, 000, 000 
d’habitants. Au pied de la montagne, le terrain est plat et seulement 
quelques routes franchissent des distances en hauteur.

Ensuite, vous devez poursuivre à pied et, en chemin, vous pou-
vez observer certaines maisons avec de solides fondations. Par con-
tre, plus vous allez en hauteur et plus le paysage change. C’est alors 
que vous apercevez des rangées de cabanes construites comme un 
escalier géant. Les rangées s’étirent jusqu’à ce qu’il ne soit plus pos-
sible d’ajouter une autre cabane. 

Au sommet de toute la série des frêles cabanes, on aperçoit une 
petite chapelle où on célèbre la messe. Les gens sont contents d’y 
assister. Là-haut, il n’y a pas de lumières mais on a l’eau courante. 
Afin d’aider les allées et venues des gens, le gouvernement à fait 
construire des escaliers de béton. Pour les escalader, vous devinez 
que vous avez besoin d’avoir une bonne paire de jambes.

Toutes ces cabanes n’ont aucune fondation. Les gens ont tout 
simplement utilisé les roches de la montagne qu’ils ont empilé les 
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unes sur les autres. Très précaire car aucun ciment n’est mis pour les 
tenir en place. Et Dieu sait que Lima est reconnu pour ses tremble-
ments de terre! Puisse ce Dieu aider ces pauvres gens quand la terre 
se met à trembler! En cas de secousses, toutes ces cabanes tombent 
les unes sur les autres et, bien sûr, le nombre de morts est toujours 
élevé.

Pourquoi ces gens s’en vont-ils se jucher si haut? C’est qu’ils 
n’ont nulle part où aller. Au sommet, le vent de l’océan peut rendre 
l’air glacial et humide. C’est pourquoi, j’ai échangé avec le Curé de la 
paroisse afin de pourvoir de couvertures chaudes ces pauvres habi-
tants des montagnes. Il a dit que c’était plus qu’une nécessité. Merci 
à vous, généreux bienfaiteurs, pour l’aide apportée. Grâce à vos dons, 
à Comas et à Chinca Alta le site de notre maison paroissiale, nous 
avons pu offrir des couvertures confortables et chaudes à ces gens 
démunis.

Les couvertures
Quand j’utilise les fonds provenant de vos dons, je m’efforce 

d’obtenir le maximum pour mon argent. En étant le plus économe 
possible, je tâche de dénicher les meilleurs matériaux et cela au plus 
bas prix possible. 

Marcos et Teresa sont de bons amis qui ont six enfants, quatre 
filles et deux garçons. Le fils cadet est maintenant âgé de 18 ans. 
Au Pérou, après avoir été dans l’aviation pendant 35 ans, Marcos 
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est maintenant à la retraite. Pendant ces derniers 22 ans, il a été un 
excellent guide pour la jeunesse de sa paroisse.

L’année dernière, quand j’ai reçu l’argent de vos dons pour 
l’achat de couvertures. J’ai demandé à Marcos et à Teresa d’aller dans 
les meilleures manufactures de couvertures pour faire les achats. Si 
j’avais effectué cette tâche moi-même, le prix des couvertures aurait 
été plus élevé parce que je viens d’un autre pays et que ce pays est 
reconnu pour être fortuné. Dans la tête de ces gens, le seul fait que 
j’ais pris l’avion signifie que j’ai pas mal d’argent. J’ai donc confié la 
mission à Marcos et Teresa qui, après avoir comparé le prix demandé 
par les différentes manufactures, ont décidé d’acheter les couvertures.

En général, les femmes sont meilleures que les hommes pour 
négocier et marchander. Étant une mère de famille avisée, avec le 
patron de la manufacture choisie pour effectuer nos achats de couver-
tures, Teresa a eu le don de faire couper les prix. Quand Teresa a dit 
au patron qu’elle voulait acheter 700 couvertures, la face de l’homme 
est tombée. Résultat? Le prix est passé de 22 neuvo soles (environ 
$10.00 CAN) à 18 soles. Ainsi, Marcos et Teresa ont pu faire couper le 
prix de 2, 800 soles. Plus concrètement, cela veut dire que nous avons 
obtenu 155 couvertures de plus.

Les couvertures chaudes et colorées ont été placées en bales et 
il a fallu trois hommes pour les lever. Marcos et Teresa ont eu besoin 
d’un camion pour trimballer leur précieuse cargaison à notre maison 
de Chinca Alta. Grâce à Dieu, un ami de Marcos se trouvait à Lima 
avec un camion. Une heure plus tard les 14 bales de couvertures 
étaient chargées.

Une fois rendu à la maison paroissiale, j’ai ouvert chacune des 
bales et ai placé cette montagne de couvertures dans la chambre des 
visiteurs. Dès le lendemain, utilisant la petite auto des Oblats, j’ai 
commencé ma distribution de couvertures.

Qui a reçu les couvertures? Ce sont les gens qui balayaient les 
rues, les pauvres dans leurs petites cabanes, les personnes clouées 
à leurs chaises roulantes, les dames qui vendaient fruits et légumes 
dans la rue, les préposés qui travaillaient à l’école ou nettoyaient les 
toilettes, les gens qui ramassaient des déchets dans les rues et dans 
les décharges de la ville.

Dans ma tournée, j’ai découvert une famille avec sept enfants 
qui vivaient dans une cabane qui n’avait qu’un seul lit. Les autres 
dormaient sur des cartons qui couvraient un plancher sale. À cette 
famille, j’ai donné sept belles couvertures, trois lits et des matelas 
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ainsi que des provisions de nourriture pour environ 300 soles.
Et si vous aviez vu la gratitude qui émanait de leurs visages! Cela 

n’a pas de prix. Vous savez, l’Église a besoin de ses pauvres pour sa 
propre santé spirituelle!

‘Des Lits pour les Enfants’
Lorsque j’effectue une projection de ce qui va suivre, je pense 

que nous nommerons notre prochain projet ‘des lits pour les enfants’.
Jusqu’à présent nous avons distribué 450 lits doubles pour les 

adultes. Étant plus petits, les lits pour enfants devraient être moins 
dispendieux. Un lit et un matelas coute environ $35.00.

Nous planifions impliquer toutes les écoles (autant publiques 
que catholiques) de notre paroisse. Les professeurs échangeront avec 
leurs étudiants. Si 60 enfants dans l’école ont besoin d’un lit et que 
nous n’en disposons que de 30, nous allons tirer au sort parmi les 60 
noms.

Le directeur d’école peut expliquer qu’on ne peut offrir des lits à 
tous les étudiants parce que d’autres écoles ont des enfants pauvres 
qui sont laissés pour compte. Quelqu’un doit leur venir un peu en 
aide. Les enfants qui ne recevront pas de lits garderont dans leur 
cœur l’espoir qu’un jour, grâce à l’aide des associés des Oblats du 
Canada, un autre projet de lits d’enfants sera réalisé.

Ceci est une autre approche pour toucher le cœur des petits.
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Les Lits
À nouveau, on a fait appel à Marcos et Teresa pour acheter les lits 

parce que nous savons par expérience qu’ils savent comment tirer le 
maximum pour leur argent. Ils sont allés à Lima où plusieurs manu-
factures fabriquent des lits. Ils ont demandé à un policier de les aider 
pour se retrouver dans la ville qui est immense. L’avis de l’homme 
de loi a été le suivant : « Eh, soyez prudents car il y a tellement de 
voleurs dans la région qui n’hésiteraient pas à tuer pour soutirer un 
peu d’argent! »

Après la tournée d’un bon nombre de manufactures, le couple 
avisé en a déniché une qui offrait une bonne qualité prix. Les lits 
étaient fabriqués avec du bon bois et le travail de menuiserie était 
excellent. Marcos et Teresa ont fait un très bon marché. À Chinca Alta 
un lit aurait couté 125 Soles. À la manufacture sélectionnée par mes 
amis péruviens, il n’en a couté que 65 Soles. 

Quelques semaines plus tard, les lits étaient prêts à être trans-
portés à Chinca Alta. Un long trajet de cinq heures par camion. Pour 
charger le véhicule, il nous a fallu autant de temps et le camion était 
surchargé. Le voyage a été ralenti à cause de la pluie, du brouillard 
épais et de bris mécanique. Enfin, le chauffeur est arrivé le lendemain 
matin avec sa cargaison de 258 lits.

Où pourrions-nous entreposer un tel chargement? Bon, j’ai 
trouvé une place! Nulle autre que la chambre des invités! Il faut 
préciser que les lits nous arrivent démontés. Ils sont en trois par-
ties. D’abord on a la tête et le pied du lit auxquels on a attaché deux 
longues planches; enfin, la troisième partie est constituée de neuf 
lamelles permettant de faire la plate-forme pour les matelas.



10

Pendant une dizaine d’heures,  neuf hommes ont aidé à 
décharger le camion. Pour le moment, notre maison a pris l’allure 
d’un entrepôt. Quand je contemple ces lits, je constate à nouveau 
que le bois est de haute qualité et très bien coupé à la machine. Il sera 
facile d’assembler ces lits en se servant des huit boulons inclus, deux 
pour chaque patte de lit.

La meilleure partie : la distribution des lits 
et des matelas 

Pour le moment, avant de les distribuer, notre Maison Paroissiale 
Oblate est utilisée pour entreposer les lits. Nos moyens de transport 
sont les suivants : un vieux camion reçu du gouvernement péru-
vien il y des années et une camionnette qui appartient à l’un de nos 
ouvriers.

Comme les lits sont venus dans des kits, dans un après-midi je 
peux en assembler une bonne vingtaine que j’empile dans un coin 
jusqu’à ce que nous les chargions dans le camion.

Bien sûr, avant d’effectuer le travail d’assemblage, nous menons 
une sorte de petite investigation pour identifier quelles familles en a 
le plus besoin. De fait, pour le savoir, on n’a pas à aller très loin. Dans 
le district le plus pauvre, nous allons bloc par bloc. Une personne de 
confiance détermine les besoins de la famille et décide si on a besoin 
de un ou de plusieurs lits.

Quand nous savons le nombre de lits à distribuer, l’équipe se 
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réunit et on décide de l’horaire et des lieux de distribution. Les lits et 
les matelas sont déchargés en présence des destinataires.

Les lits et les matelas sont placés en rangées d’ognon. Ensuite, 
les noms des récipiendaires sont annoncés et on demande à chacun 
de sa placer près de son lit.

Avant la séance de photos, j’en profite pour donner une petite 
causerie. Je précise que cette aide humanitaire se réalise grâce à l’aide 
des Canadiens et à leur amour. Ces lits et ces matelas sont une mani-
festation qu’ils sont aimés par des étrangers, par des gens qu’ils ne 
verront probablement jamais dans cette vie. C’est alors que je leur 
demande de bien vouloir prier aux intentions personnelles de ces 
bons étrangers et de leurs familles. N’est-ce pas que nous avons tous 
besoin de prière!

Ainsi se termine l’histoire des lits et des matelas et des cœurs 
qui ont été touchés par ces dons. Et cela, jusqu’à ce que la prochaine 
livraison arrive!

Chers amis canadiens, c’est sur cette note que je vous quitte sans 
oublier de vous dire : 

« Joyeux Noël à vous tous! » 
	
	 Lit pour adulte 	 $60
	 Couvertures chaudes 	 $20
	 Lit d’enfant 	 $35



Desiderata de Pérou
Par Dr. Moe Schroeder, OMI

LIMA, PÉROU – Pour répondre aux besoins croissants de 
notre refuge, nous sommes en train d’ajouter un troisième étage à 
notre maison de patients de Lima. On y aménagera quatre cham-
bres à coucher, une salle de bain et une section administrative. 
Présentement, nous avons les coûts de construction en mains et des 
dons de $50.00 nous aideraient grandement à meubler ces nouvelles 
pièces.

Ne pouvant prodiguer tous les soins requis, plusieurs patients 
sont référés par le Centre Médical Santa Clotilde. Ces derniers abou-
tissent dans les hôpitaux de Lima. Sous la direction d’un interve-
nant à temps plein, une maison de patients est ouverte aux patients 
référés ainsi qu’aux membres de leurs familles qui les accompagnent.

De façon générale, environ 12 patients nous viennent de Santa 
Clotilde pour des traitements de chimiothérapie ou/et de radio-
thérapie. Un autre groupe de patients qui requièrent des traitements 
spécifiques sont les enfants souffrants de malformation congénitale 
et/ou ceux qui sont atteints de leucémie. Quand ces enfants ou autres 
patients nous sont transférés à Lima, ils sont normalement accom-
pagnés par un membre de leur famille.

Lait pour les poupons souffrant de malnutrition 	$30
Ameublement pour la Maison des Patients	 $50

12
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Éducation au Kenya
	 Pupitre d’élève	 $30
	 Chaise d’école	 $25
	F rais de scolarité - primaire	 $50
	F rais de scolarité - secondaire	 $150

Au Kenya, les Oblats ont introduit et encouragé le dévelop-
pent des écoles de jour au lieu d’offrir seulement des pensionnats 
qui rendent l’éducation difficilement accessible à la masse à cause 
des dépenses connexes. Même avec les écoles de jour, plusieurs par-
ents ne peuvent payer la scolarité. Si les frais de scolarité ne sont pas 
payés, on retourne les enfants à la maison et ces jeunes ne peuvent 
continuer leurs études. Plusieurs familles font face à une déchirante 
question : « Parmi nos enfants, lequel sera éduqué? » Dans les salles 
de classe, il n’est pas rare de voir trois enfants partager un bureau et 
deux chaises.

De plus, étant donné que la plupart des maisons ne sont pas 
dotées d’électricité, il est pratiquement impossible pour les enfants 
de faire leurs devoirs après le souper. Il arrive que des jeunes march-
ent dix kilomètres pour se rendre à l’école. À raison de six jours par 
semaine, les cours débutent vers 7h30 du matin. Plusieurs enfants se 
mettent donc en route dès le lever du soleil. 
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Des 
Enfants 
Aidant 
des Enfants
Par Cristina RodriGuez 

COCHABAMBA, BOLIVIE – À cause du brouhaha social occa-
sionné par les campagnes électorales, ça été difficile de maintenir 
le soutien pastoral pour tous les enfants pauvres des régions rura-
les de Cochabamba. Cependant, il est toujours possible de croire et 
d’espérer que ces enfants pourront bénéficier d’un joyeux Noël, cet 
important évènement où nous célébrons le grand miracle de notre 
Dieu fait Homme pour sauver le monde.

Avec la générosité de nos bienfaiteurs canadiens, plusieurs de 
nos enfants veulent transmettre la beauté de Noël 2014 aux enfants 
aveugles de leurs communautés.

C’est tout un défi pour les enfants dotés de vision de révéler la 
réalité de la Crèche du Bébé Jésus aux aveugles. Cette expérience que 
les enfants désirent vivre nous touche jusqu’u fond de nos cœurs car 
nous savons que 80% des connaissances que nous acquérons se fait 
surtout par les yeux. À ce point de vue, les enfants aveugles sont très 
désavantagés. 

Pendant cette période de préparation pour Noël, nous savons 
que l’amour des autres, notre considération pour nos voisins, est la 
clé pour surmonter ces obstacles.

À Noël, pour chacun de nos amis qui enverront leurs généreux 
colis de Noël, les enfants nous disent réserver une étoile dans le ciel. 
Alors que nos enfants aveugles expérimenteront la beauté de Noël, 
votre offrande de cette année aura aussi comme conséquence d’avoir 
votre non inscrit dans les étoiles du Ciel.

À chacun de nos bienfaiteurs, je désire exprimer mon apprécia-
tion profonde. Puisse l’Enfant Dieu vous récompenser pour votre 
générosité et vous combler - ainsi que tous les membres de vos 
familles - de toutes ses bénédictions!

  		  Colis de Noël		 $30
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Des Rêves  
à la Réalité

GUATEMALA – Comme missionnaires auprès des pauvres 
nous avons à faire face à de constants défis concernant l’éducation, 
le logement, le travail, la santé, la nourriture et la sécurité. Nous som-
mes poussés à l’action par les yeux suppliants des enfants affamés 
d’amour et de nourriture. Et, à cause de la pauvreté et de la maladie, 
la vue de ces mamans endeuillées de la perte de l’un des leurs nous 
crève le cœur.

Comme missionnaires, la réponse à ces besoins sociaux com-
mence habituellement avec un rêve, un désir de faire quelque chose 
pour les pauvres. Pour subvenir aux besoins des plus démunis, à 
l’exemple du Christ, il ne faut pas faire abstraction non plus de toutes 
ces heures consacrées à la prière et à la méditation. Sa proximité 
des pauvres et sa compassion est une lumière qui nous montre la 
façon de réagir ou/et nous inspire un agir susceptible de faire surgir 
l’espérance.

Unies à d’autres, ces motivations étaient suffisantes pour com-
mencer à chercher l’expertise qui peut nous aider à formuler un pro-
jet basé sur la réalité socioéconomique de la Colonia San Ignacio.

En juillet 2010, avec des fonds provenant de Mexico, notre 
province-mère, nous avons acheté un lot tout près de notre centre 
d’opérations Villa Oblata. En décembre 2011, un groupe de profes-
sionnels et une poignée d’Oblats ont commencé à formuler un projet 
qui, éventuellement, servirait les pauvres.
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Une des premières étapes a été de légaliser ce qui maintenant est 
connu comme la Fundacion Villa Maria (FUNVIMA). Il s’agit d’une 
organisation à but non lucratif qui est autorisée à solliciter des fonds 
qui sont exempts d’impôts. En conséquence, elle peut émettre des 
reçus à cet effet. Parallèlement, un autre groupe de professionnels, 
architecques et ingénieurs ont entrepris le travail ardu d’élaborer un 
plan pour la Clinique.

Lors de ce processus d’élaboration d’un plan, on a invité les étu-
diants en architecture de l’Université Rafael Landivar à soumettre 
des projets qui tiendraient compte de certains spécifications requises. 
Après un mois de travail, on a reçu dix soumissions parmi lesquelles 
trois furent sélectionnées. À partir de ces trois soumissions, notre 
groupe de professionnels ont modifié et déterminé les exigences de 
la Clinique. C’est alors que le long processus de l’élaboration des 
plans finaux a été entrepris.

Présentement, nous avons en main les plans révisés pour la 
construction de la Clinique ainsi que les documents requis : l’impact 

Avis de recherche :
VOS HISTOIRES!

Les organismes de charité et les bonnes causes qui sollicitent 
votre appui abondent. Pourtant vous avez choisi d’offrir aux 
Oblats vos prières, votre amitié  
et votre aide. 

Nous sommes curieux :	
Pourquoi nous avez-vous choisis?

Comment avez-vous entendu parlet du travail missionnaire 
des Oblats?

Comment les Oblats vous ont-ils soutenus, inspirés et 
encouragés?

�Quels sont quelques-uns de vos meilleurs souvenirs des 
Oblats et de leur travail missionnaire?

Envoyez vos histoires (et photos) à : lacombemami@sasktel.net



sur le trafic, l’impact sur 
l’environnement ainsi que le 
permis de construction. Le 
plus gros de ces travaux a été 
effectués  bénévolement et les 
bureaux gouvernementaux 
ont chargé un frais minimal.

N’ayant pas les fonds 
suffisants, nous n’avons pas 
encore commencé la con-
struction. Par contre, nous 
avons branché l’eau et l’électricité. Quatre toilettes ont été instal-
lées ainsi que les fosses sceptiques. Nous avons construit une grande 
plateforme qui peut accueillir jusqu’à 100 personnes et un petit bâti-
ment de stockage contenant la nourriture à distribuer aux pauvres.

En novembre 2013, la pierre angulaire de notre construction a 
été posée. Le maire de la municipalité de Mixco accompagné de ses 
associés nous a honorés de leur présence. Lorsque nous serons prêts 
à commencer la construction comme telle, le maire a fait la ferme 
promesse qu’il nous prêterait ses gros tracteurs pour transporter la 
terre.

Afin de rendre le projet plus attrayant d’un point de vue finan-
cier, nous avons décidé de procéder par étapes. La première étape 
de la construction coutera environ $175, 844.00. Un don de $500.00 
équivaudrait à un mètre carré de la construction.

Plusieurs activités de cueillette de fonds sont planifiées. En juil-
let, nous avons effectué une deuxième collecte à la messe. Il en sera 
ainsi le premier et le troisième dimanche de chaque mois. Les dix 
collectes effectuées ont recueilli $500.00. D’autres collectes de fonds 
incluent une activité de natation, le tirage d’une auto ainsi qu’un 
‘walk-a-thon’ (marche commanditée). 

Une fois que nous aurons commencé la construction, nous allons 
solliciter des compagnies pour des dons de ciment, de blocs de pierre 
et autres matériaux de construction. Nous allons inviter les membres 
de la paroisse à donner des heures de travail. De cette façon, nous 
allons réduire les couts et, par-dessus tout, nous allons insister pour 
que les gens s’impliquent dans le projet.

Nous espérons que les généreux bienfaiteurs du Canada nous 
aideront en faisant don de $500.00 qui servirait à acheter un lot pour 
construire la Clinique.

17
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« Donnez-Nous 
Aujourd’hui le Pain 
Quotidien »

GUATEMALA – Pour la plupart d’entre nous la nourriture est 
une réalité que, trop souvent, nous prenons pour acquis. C’est un 
fait que Dieu nous a comblés abondamment. Toutefois, dans notre 
monde d’abondance, à toutes les quelques minutes un enfant meurt 
de malnutrition ou de faim.

Ici au Guatemala, cette terre du Printemps Éternel, le nombre 
d’enfants souffrant de malnutrition et le taux de mortalité infantile 
est l’un des plus élevé de l’Amérique Latine. Comme nous le savons 
tous, les enfants sous-alimentés sont les cibles idéales pour con-
tracter des maladies fatales. Nos cœurs sympathisent pour toutes ces 
innocentes victimes et pour ces mères déchirées qui, à cause de leur 
haut niveau de pauvreté, sont sans recours face au destin.

Motivés de servir le Christ en prêtant main forte aux plus dému-
nis, notre communauté Oblate, assisté d’un groupe de laïques 
dévoués qui consacrent temps, argent et talents à un projet qui, un 
jour, arrivera à répondre adéquatement aux gens dans le besoin. En 
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ce moment, nous travaillons fort afin d’arriver à construire le ‘Centro 
de Desarrollo Integral San Eugenio de Mazenod’.

En attendant ce moment de grâce, donnant droit à utiliser la 
pauvreté où la clinique sera érigée, nous avons installée un ‘enra-
mada’  où nous pourrons attendre des groupes de femmes, de jeunes 
et d’enfants. Les composantes principales de ce programme sont les 
suivantes : l’éducation des mamans, le contrôle du poids des enfants, 
les mesures nutritionnelles à adopter et la livraison de nourriture. 
Le programme est subventionné par le ‘Caritas Arquidiocesana’ du 
Guatemala et est exploité par des bénévoles de la paroisse Santa 
Cecilia.

Après avoir bien nourri pendant un an les enfants sous-alimen-
tés, le programme prouve qu’on peut faire une différence. L’enfant 
atteint son poids normal ainsi que la stature correspondant à son 
âge. Bien sûr que le programme n’accomplit pas de miracles mais il 
donne aux mères une bonne formation qui aide ces dernières à bien 
nourrir leurs enfants. Une composante importante du programme 
est ceci : sensibiliser les mères à cette grande responsabilité de bien 
prendre soin de leurs petits surtout pendant leurs premières années 
de vie.

Dès que le Clinique sera pleinement fonctionnelle, nous serons 
capables d’aider les enfants et les parents à un autre niveau. Nous 
comptons un grand nombre de docteurs, d’infirmières, de nutrition-
nistes et d’étudiants universitaires bénévoles qui sont prêts à donner 
de leur temps et de leur expertise pour aider les pauvres.

Dons aux œuvres des missionnaires Oblats 
Avez-vous officiellement commencé à transférer les valeurs que vous 

planifiez léguer aux missions Oblates ?

Avec la loi sur l’impôt, introduite en 2006, tout en évitant le paiement 

de l’impôt sur les plus-values (intérêts/gains en capital, etc.), dès maintenant 

vous pouvez donner directement vos valeurs (parts) à AMMI Lacombe Canada 

MAMI et recevoir un reçu officiel d’impôt sur le revenu. 

S’il vous plaît, afin de bénéficier de cette offre d’impôt-économie, pour 

de plus amples informations, bien vouloir appeler à notre bureau au 1-866-

432-6264 et vous adresser à Diane Lepage. Une valeur marchande minimum de 

$5,000.00 est suggérée. 

Nous serions heureux de faciliter cet échange qui, en plus d’être avanta-

geux, pourrait contribuer à aider les pauvres des missions Oblates.



20

Vœux Perpétuels 
Par Bill Stang, OMI

LAC STE-ANNE, AB – Là-bas, c’était une journée de 
célébration. 

Accompagnés par un bon nombre d’Oblats, nous nous som-
mes rendus au Lac Ste-Anne afin d’assister aux vœux perpétuels 
de Rusty Gardiner qui s’est joint aux Oblats de Marie-Immaculée. 
Quand nous sommes arrivés au sanctuaire, étant donné que c’était 
une semaine de pèlerinage, plusieurs personnes s’étaient  déjà 
rassemblées.

L’Archevêque Murray Chatlain du diocèse Keewatin-The Pas 
était le célébrant principal pour la cérémonie des vœux qui a débuté 
avec une grande procession qui s’amorçait du tipi d’habillement 
pour se rendre jusqu’au sanctuaire. Environ 40 Oblats - en plus des 

servants d’autel - ont été accueil-
lis dans le sanctuaire au son de 
la musique Cree qui était à la fois 
joyeuse et énergique.

Frère Rusty a été présenté par 
le Père Raol Salas, le directeur de 
formation de l’École Oblate de 
Théologie. Ensuite, s’adressant au 

Les Oblats Bill Stang et Rusty Gardiner
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Frère Rusty, le Provincial Oblat Ken Forster a procédé aux questions 
de l’interrogatoire de la profession perpétuelle.

Les lectures ont été proclamées par des fidèles des Premières 
Nations de l’Ile-à-la-Crosse suivie par l’homélie de l’Archevêque 
Émérite Sylvain Lavoie. Après l’homélie, comme nous psalmodi-
ons les Litanies des Saints, le Frère Rusty a de nouveau été invité à 
s’approcher de l’autel où il s’est prosterné sur une belle couverture 
décorée d’étoiles.

Une fois les Litanies terminées, le Père Forster a demandé 
au Frère Rusty de prononcer ses vœux perpétuels et de signer les 
documents ad hoc. On a alors remis au nouveau professe la Croix 
Oblate et un Médaillon de Marie.

Avant la procession de départ, un autre moment touchant est 
survenu quand Frère Rusty fut nommé chef honoraire par le chef 
d’une réserve située près du Lac Ste-Anne.

Environ 2,000 fidèles s’étaient rassemblés dans le sanctuaire 
pour célébrer cette heureuse occasion. Comme il était touchant de 
constater l’implication des gens de nos Premières Nations pendant 
la messe! Quel délice de reconnaitre plusieurs personnes de l’Ile-
à-la-Crosse, la ville natale de Frère Rusty. Ces personnes étaient 
heureuses de se déplacer pour assister à ce grand évènement. Après 
la cérémonie, quand j’ai parlé à Frère Rusty, il m’a révélé qu’il ne 
savait pas qu’il avait tant de parenté.

Tous et chacun, au sein de la Communauté Oblate, nous sou-
haitons au Frère Rusty une très heureuse et fructueuse vie.
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Bracelet-Rosaire 
de Noël

Garder la Prière près de votre cœur en portant ce Bracelet-
Rosaire. Ce charmant bracelet inclut un filigrane rouge et vert pla-
fonné perles et, pour le Notre Père, une perle blanche est enfilée sur 
une chainette plaquée or. La beauté des perles est rehaussée par une 
croix couleur or et une médaille de la Madone. Le coup de griffe per-
met un enfilage facile. Le Bracelet-Rosaire a 7 ¾ de long. Les quan-
tités sont limitées. Si vous désirez recevoir un Bracelet-Rosaire, s’il 
vous plaît, bien vouloir l’indiquer sur le formulaire des Cadeaux de 
Rêve de Noël.

Option de 
Paiement-Cadeau

Nous sommes habilités à accepter des dons par carte de 

crédit !  S’il vous plaît, bien vouloir remplir le formulaire de 

cadeau inclus, pour donner en ligne, s.v.p. bien vouloir vis-

iter notre site web l’adresse www.oblatemissionassociates.

ca, ou appelez notre bureau qui est en service de libre appel : 

1-866-342-6264. Nous nous ferons un plaisir de vous aider et 

d’acheminer vos dons aux missions Oblates.
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AMMI Lacombe Canada MAMI 

a le privilège de soutenir nos 

Missionnaires Oblats qui, par 

leurs œuvres humanitaires  

(nourrissent les affamés – pren-

nent soin des malades – vêtent 

ceux qui sont nus – apportent 

l’Amour de Dieu à ceux qui sont 

dans le besoin) consacrent leur 

vie au service des pauvres et  

des démunis de ce monde.  

Nous soutenons tous les 

Ministères et les Missions 

Oblates dans les pays suivants :

	 Bolivie
	 Brésil 
	 Canada
	 Guatemala
	 Inde
	 Kenya
	 Pakistan
	 Pérou
	 Porto Rico
	 Sri Lanka



Avez-vous considéré 
d’inclure les

Missionnaires 
Oblats

comme un bénéficiaire 
dans votre testament?

Au Canada et à travers le monde, votre 
don à AMMI Lacombe Canada MAMI va 

assurer la continuation du bon ministère et 
des œuvres missionnaires des Oblats. Vous 
pouvez même spécifier une mission Oblate 

qui est chère à votre cœur.

Coordinateurs de
communications:

John et Emily Cherneski

lacombemissions@yahoo.ca 

www.oblatemissionassociates.ca

Une publication du bureau  
de la Mission des Oblats.

Les dons pour les projets 
missionnaires des oblats 
peuvent être envoyés à:

AMMI Lacombe
Canada MAMI

601 rue Taylor ouest
Saskatoon, SK  S7M 0C9

Téléphone (306) 653-6453

sans frais:

1-866-432-MAMI (6264)

Fax (306) 652-1133

lacombemami@sasktel.net

Les dons en ligne peuvent 
être offerts par:

www.oblatemissionassociates.ca

Imprimé au Canada par:
St. Peter’s Press
Muenster, SK


